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l a Fédération syndicale 
-, internationale 

juge inacceptables 
les conditions 

eises par les syndicats 
sayiétiqnes 

ponr leur admission 
M M C O U . 4 mal . — D e l'Agence T a u : 
Mardi, a eu l ieu la a tone* <hi Prés l -

dlum d u Conseil central de» syndicats 
d* 1-VB.BS. avec les délégation» o u -
Trtère» étrangère» venues en TJJ1.8.S 
pour la fêta d u 1" mal. 

La «ecrétalre d u Conseil centra) des 
• y n d i c a U d e 1TJ.R.8.S.. Cnverrux. a po
s é l a quesUon de l'unité de s syndicat» 
soviétiques avec la Fédéralton syndicale 
internationale. 

H a donné des détai ls sur les pour
parlers menés A Moscou entre le» repré
sentants d u Conseil central des syndi
ca t s d s 1TJJI.S.S. et la Fédération s y n 
dicale Internationale. Les syndicats s o 
viétique» ont posé, notamment , les c o n 
dit ions suivante» à l'unité : 

« 1* Redoublement d'activité de la 
TJB.I. dan» l a lutte de la classe ouvrière 
contre la guerre et le fasc isme : 

3* Organisation dans tous les s a y s de 
sanct ions prolétariennes contre el» Etats 
coupables d'agression: l 'Allemagne, n u 
lle, le Japon (refus de charger le» n a 
vire» des pays agresseurs, refus de par
ticiper aux transports pour ces pays, or 
ganisat ion de grève» pour les entreprises 
travai l lant pour l 'armement et l'équipe
m e n t des agresseurs, etc.) ; 

> 3* Aide active à l'Espagne e t A la 
Chine dans leur lutte contre les agres
seurs : Al lemagne, Italie, Japon : 

> 4* Sout ien du Front unique proléta
r ien et populaire dans les pays où 11 
existe déjà, dan» la lutte centre le f a s 
c i sme et la guerre. » 

Le Comité exécutif de la FJS.I. e s t i 
m a n t qu'il n'était pas possible d accep
ter les condit ions des syndicats soviéti
que», a décidé de soumettre la question 
A l'examen de la prochaine session du 
Conseil général de la 7 5 1. 4 Oslo, pro
posant au Conseil général de repousser 
l e s condit ions posées par les syndicats 
de 1-UJt.S S 

H* rOVWTI4L DE ROVBAtt m 

RoubaLv 
A u j o u r d • n i , jeudi S amai : ter a la messe qui sera célébrée à midi. 

A.joora-hul : .alnt Hilaire ; demain <Um*«=»» prochain 8 mal. en 1-hormeur 
teint Jean Porte-Latine I ° e Jeanne d Arc. 

SoieU: Lever, s h. 2»; coucher. 20 h 0» **• »octété» sont donc priée» d'envoyer 
quartier le « (une délégation de quatre membres accom 

«a Jeaei 
ment trè, 
turaaa. a u n e » 
midi: éelatrclee 
place» la matin 
modéré, lrTéguller 

Nord): Oéaérale 
queique» ondée» ooe-
oraee» Isolés l'sprés-

assaaéi ne. brume* par 
vent d'En à No-d-nt 
le minimum de température sera en très faible hausse 

rare»arte» «a earvice de s a i t (à ne d é 
ranger qu'en eas d'absence du pharmacien 
habituai): M Du bol», SS. rue de l'Epaula, 

de » h S 11 h 30 et 
17 h. 

10 h. à 11 h., 4 l'école des filles de la rue 
de l'Industrie; de M h. S 11 h., a l'école 
maternelle de la nie de Flandre: d» 15 h. à 
1S h.. S l'aboi» pratique de la place Notre-
Dame; de M h. à 17 h., au local de la 
Ooutte de lait. 

Ulisa» M Ire aautabarcnleni de Roakalx, 
4S. rue de Cassai, et M, ru* des Longues-
Haies à 14 h. 30. pour la* «niants 

rtrqae Hasts: a 13 h. *t A 30 h.. A l'HIp 
podrom*. 

drapeaux. Les drapeaux a* 
placeront dans le choeur et les délégation» 
aux place* qui leur seront réen I S I I dans 
la nef centrale. 

LA MEILLEURE BOISSON : de l'eau I 
Bure» Source WIIXEMS, c'«*t de l'eau 
pure. Exigea Chalet du Robljenx. la seule 
source de la région. 80084 

L'activité 
du Bureau de bienfaisance 
an cours de l'année 1937 

Après le déraillement 

du rapide Alger-Oran 

D M émargea, qui paraissent accablantes , 
contre l'auteur présumé 

an sabotage criminel 

Alger, 4 mal . — De» ouvriers Indigènes 
ont retrouvé dans un champ, prés des 
At ta f s où se produisit le dérail lement du 
rapide Alger-Oran, qui fit s ix morts et 
«nsn blessés, les outils qui ont servi A 
modifier d'aiguillage. 

A coté de la clef anglaise qu'on savait 
avoir é té prêtée A l'inculpé Cavert par 
la forgeron Dlmeck. se trouvait une 
pince universelle. 

Or, les enquêteurs savaient qu'un ga
ragiste d'Oriéansvme avait récemment 
déclaré avoir aussi prêté une pince A 
Oavert. 

La découverte des deux outils allait 
donc permettre de confondre l'accusé. 

Le Parquet a aussitôt procédé A une 
série d'Interrogatoires et de confronta
tion». 

le» p ince d u garagiste a été reconnue 
amas hés i tat ion par son propriétaire et 
p a r le commis qui remit l'outil A Cavert. 
Tous deux reconnurent a usa: sans hés l - ?".% 
tat lon l'inculpé 

H a l g r é les déclarations formelles du 
forgeron, Mimeck. et d u mécanic ien Fer-
n a n d Corroyer. Cavert cont inue A nier. 

H déclare ne pas avoir emprunté les 

L» Bureau de bienfaisance vient de 
dresser le bilan d» son activité au cours 
de l'année écoulée. 

Voici quelque* chiffres extraits du 
tableau comparatif 1936-1937: 

SECOURS EN NATURE 
En 1937. 1* Bureau de bienfaisance 

accouru 5 294 personne* répartie* en 4.011 
famille*, contre 7.11S personnes appert» 
nant a 4.960 famille* en 1936 et 3.133 
réparties en 1.403 famille» en 1913. 

Les médecine ont vl»lté 9.370 malades 
dont 1.728 a domicile, contre 10.930. dont 
2 248 a domicile, en 1936 

En pharmacie, 15.429 ordonnance» ont 
été exécuté*» en 1937 contre 16.530 l'an
née précédente. 

Le* secours en nature ae répartissent 
comme «ult (le* chiffre* entre parenthèse» 
étant ceux de 1936): pain: 1.395.222 fr. 
(1 192.583): charbon: 680.134 fr. (583.330). 
lait aux malade*: 2S9.513 (265.165); vian
de 83.294 (77.383); assistance médicale 
gratuite a domicile: 135.39» (109.407); 
secours extraordinaire» en lingerie, bonne
terie et charbon: 557.880 (4T7866). 

Pour farre face A cee dépense», le Bu
reau de blenfauanee a reçu, en dehors de 
•es ressource* ordinaires provenant du 
< droit des pauvre* >. des concession* au 
cimetière, de» revenus de* propriété* et 
divers: 1» Comme subvention» ordinaire» 
de la ville- en 1936. 2 187.000 fr.; en 1937. 
1.768.000 fr ; 2" Comme subventions extra
ordinaires d u département : en 1936. 
227.881 f r : en 1937, 156 022 fr. 

OPÉRATIONS A DOMICILE 
Assistante aux vieillard*. Infirme» et 

Incurables: 2.845 bénéficiaire* ont reçu 
2 988 994 fr. (en 1936: 2.995 bénéficiaire» 
avalent reçu 2.910.564 fr.) . 

femme» en couche* et prime* d'allaite
ment maternel: 152 bénéficiaires ont reçu 
163.070 fr. (185. pour 202 095 fr. en 1936) 

Famille» nombreuses: 71 bénéficiaire» 
ont reçu 40.831 fr. (65, pour 36.198 fr. en 
1936). 

Consultation* de nourrisson*: 2 576 exa-
men» et pesées d'enfanta ont été exécuté* 
en 1937. contre'8.100 Vannée précédente 

De tous ce* chiffre». 11 i essor t que si 
le nombre des personne» secourue» a quel 
que peu diminué le* eeeour* en nature 
ont déosasé de 6 706 fr. ceux de l'année 
1936 (2.711441 fr. contre 3 704 733 fr.>. 
tandis que l'assistance A domicile distri
buait, en argent. 45.038 fr. de plu» que 
l'année précédente (3 1P3 893 fr. contre 
3.148.857 francal. 

EXPOSITION PTIOTOS 
SEROE MTSCHKINT» présente en ses éta
lage». t-V rue d'inkermsnn. Roubalx. «on 
nouveau orocéd» • LES RATONS MULTI
PLES » DEPOSE, formule d'internréuttor. 
peraonnell» donnant s u portrait un 
relief •• une d o u c u r Incomparables 
lEXCLUSIT). S0163d 

Pour la fête 
de aainte Jeanne d'Are 

est rappelé aux société* pstrlotlques 
_ | et militaires de Roubalx que. comme les 
P e t T S I t a i r a I X p u l S t r . années précédente*, elles sont Invitée» 

M long Balf i es dix-nsuf ans ! " " " u * " " * a"n t-M* rMn- * —*-
a«aag,m, u n chauffeur parisien 

Parla, 4 mai. — M. J e a n Mltsura, 42 
ans . chauffeur de taxi, demeurant 16. 
m e Tergnlaud, se trouvait vers minui t 
à «on volant, en station, A l'angle des 
n»M de Van vas et d'Alésia, lorsqu'un 
Jeun» h o m m e s'approcha et sans m o t 
dire lui asséna sur l'épaule e t i 'avant-
bras un coup d'un épais morceau de 
•Mai qu'il t ena i t A la main. Le chauffeur 
•rsaança hors d e s o n s iège e t sa is i t s o n 
•sjrssseur A la gorge. Mais plusieurs 
soupe sur la tête lui rirent l écher prise, 
fi appela A l'aide. Des passants accou
rurent, maîtrisèrent l 'homme s u bAton 
« t la remirent entre les mains des 
agents 

L'agTeaseur a déclaré être de nat iona
l ité belge et se nommer Emile Rochette 
I f ans . s a n s profession ni domicile . Il 
exapbqua qu'étant A Parts depuis deux 
••Mars. Il n'avait p u trouver de travail e t 
s » cherchait plus qu'a se faire rapatrier. 
C'est dans ce dessein qu'il ava i t attaqué 
te chauffeur e n vue d'attirer l 'attention 
«le l a police et de ae faire expulser. E n 
astandant, 11 a é t é envoyé a u dépôt sou* 
l tneu lpat lon de coups et blessures vo
lontaire». 

Le Parti social français 
en appel 

Parts, 4 mal . — D e v a n t la 10- C h a m 
bre de la Cour se sont terminés les d é 
bats du procès e n reconst i tut ion de 
l igues dissoutes Intenté contre les diri
geants du P S F 

M' Andrtot, du barreau de Lyon, a 
prononcé la dernière plaidoirie de ce 
procès. Pu i s l'avocat général Guyennot 
a donné ses conclusions. Il a demandé la 
confirmation d u Jugement rendu le 22 
décembre 1937 par le Tribunal correc
t ionnel . Il a demandé aussi A la Cour de 
tenir pour amnist ié le délit de provoca
t ion A l 'attroupement, mai s de déclarer 
que le * Parti social français > ne cons 
t i tuait pas autre chose qu'une reconst i 
tut ion des groupements « Croix de feu 
et volontaire» nat ionaux ». 

L'avocat général a admis , toutefois , 
que l'arrêt pouvait tenir compte des m o 
difications apportées a u x s ta tuts d u 
P a r u social français depuis l'ouverture 
de l'instruction. L'arrêt sera rendu le 
7 Juin. 

M a r c e l M o n t c e l , 
p r é a i d e n t n a t i o n a l d e l a J . O . C . , 

a p r é a i d é u n e i m p o r t a n t e r é u n i o n 
de la Fédération jociste 
de Roubaix-Tourcoing 
Fédération Jodate d* Roubalx -

Tourcolng, profitant de la venue dan» la 
région — A l'occasion du sacre de Mgr 
Liagr* — de Marcel Montcel. président 
national de la Jeunesse ouvrière chré
t iens» française, avait organisé pour mer
credi soir, une Importante réunion qui 
•'est tenu* 4 19 h. 80, en l'une de* sall*s 
du Cercle Salnt-Elol. rue de Rocrol. 57. 
Malgré le caractère Improvisé d» cette 
réunion quelque cinq cent» Jodstea 
étalent présents pour applaudir leur pré
sident e t entendre les consignes d u Secré
tariat général. qu'U avait tenu A leur ap
porter. 

Dans l'assistance, on notait aussi la 
présence de MM. les abbés Bouaaemart. 
aumônier fédéral, Duthott. Wattel. Vé-
ret. etc... 

Présenté par M. Brunin. préaident de 
la section locale. M. Marcel Montcel dit 
à se» auditeur» toute la Joie qu'il éprou
vait », prendre la parole pour la première 
fols dans cette belle région industrielle 
du Nord, qui fut à l'avant-garde du mou
vement Joclate. Après avoir rendu un res
pectueux hommage à Mgr. Llagre, ancien 
aumOnler diocésain de J.O.C., sacré le 
matin même, évéque de La Rochelle, et 
évoqué avec émotion le souvenir du grand 
militant Joclate que fut André Jacque*. 
ancien président de la Fédération de Rou-
balx-Touroolng, rappelé A Dieu l'an der
nier, M. Marcel Montcel exalta l'union 
plu» étroite que Jamala. des 120.000 Jocls-
tes de France, travaillant d'un même 
cœur A la réalisation de ce magnifique 
Idéal de rechrlstianlaatlon du monde o u 
vrier 

s X travers les vicissitudes de l'heure 
présente, au milieu de ce déchaînement 
de passions, 11 Importe plus que Jamais. 
dit-Il. que la J.O.C. poursuive aana faillir, 
la diffusion de l'éternel message de paix 
et de fraternité humaine apporté au 
monde, 11 y a 1.900 an», par le Divin o u 
vrier. » 

Faisant allusion A ceux qui font de la 
révolution leur programme : « Nous au-
trea Joclate», sommes aussi de* révolution
naires. déclara-t-U. non pas comme ceux 
qui défilent au pas cadencé e n clamant 
des chant» de haine, mai» en ce sens que 
chsque Jour, nous reprenons la lut te 
contre no» mauval» instinct», e n ce »en» 
que noua noua conquérons nous-mêmes 
avant de songer à conquérir les autre». 
Il soullgn» ensuite la noblesse du travail, 
exhortant les Jeune» auditeurs A agir en 
< militants » et à transformer en champs 
d'apostolat ce* lieux de perdition qu* sont 
trop souvent les atelier» d'usines, et ter
mina par un appel A la propagande. r*j 
faveur de l'Exposition nationale pré-
Joclste qui se tiendra A LUI*, les 14. 15 
et 16 mal prochaine et du Congre* fédé
ral de Juillet. 

M. Louis Lemalre. président fédéral, 
remercia chaleureusement M. Marcel 
Montcel. de son vlbrsnt exposé, et 1* 
•ortie «'effectua aux accent* du chant 
Joclate. éloquente paraphrase de l s belle 
devise de* Jeunes travailleurs chrétien» : 

Fiers, purs. Joyeux, et conquérants ! ». 
L'INTOXICATIOO lente et continue de 

votre organisme vous sera évitée par l'em
ploi Journalier du Yoghourt Lactelia. d 

L e c o n c o u r t c a r n a v a l e s q u e 

d e R n u b a i x 
Il nous paraît uti le de rappeler une 

fols de plus que les adhésion» au grand 
concours carnavalesque organlaé par la 
ville de Roubalx 1» 5 Juin prochain (di
manche de la Pentecôte) , sont reçue» (rt-
qu'au 16 mal. dernier délai. 
' Ce concours est doté de 35.000 fr. de 

prix e t primée, réparti* dans les neuf ca
tégories (ulvantea : 

Ire catégorie, chara : 2e. groupe» de 
plus de 46 personnes ; 3e. groupes de 31 
a 45 personnes : 4e. groupes de 21 a 30 
personnes ; 6e, groupe» de 10 A 20 per
sonnes : 6e, groupe» de S A » personnes : 
7e. couples et isolés : Se, musicien» cos
tumé* ; 9e. char» et groupes réclame 

Il y a Heu de signaler particulièrement 
le» 4e. Ae et 6e catégories, réaertèe» aux 
petit» groupement» et auxquelles sont 
affectés de nombreux prix, dont le» pre
miers sont respectivement de 1.000 fr., 
800 fr. et 600 fr. 

Rappelons encore les hui t prix qui ré
compensant les plus besux char» (le pre
mier s'élève A 1.600 fr.) e t le» vingt prix 
destiné» aux couples e t Isolés, dont le 
premier recevrs 300 fr. 

Les adhésions et demandes de rensei
gnements doivent être adressées d'urgen
ce A M le directeur du Service de» fêtes. 
Hôtel de Ville de Roubalx. 

bl». fera disputer la hindi 6 Juin, A 16 h , 
•on < IV* Orand Prix cycliste s («M fr» 
de prix), qui chaque année remporte un 
•accès croassant par la qualité et le nom
bre de ses participant* 

Noua reviendrons d'ailleurs en temps 
voulu, sur le détail de cette épreuve. 

D'autre part, o* comité mettra sur pied 
le marne Jour, A 10 h., une course cycliste 
pour Jeune» gens de moins de 17 ans, 
dotée de 350 fra de prix et nombreuses 
primes. 

Le* inscriptions sont reçues dès main-
terjant : pour le grand prix cycliste, chez 
M. Nevejan». 120. rue de Mouvaux : pour 
la course de» Jeune», ches M. Farvacques. 
80. rue Ourler. 

A p r o p o s d e s p r o c h a i n s e x e r c i c e s 

d e D é f e n s e a é r i e n n e p a s s i v e ' 
Alncl que l'annonce le « Journal de 

Roubalx > par ailleurs, de» exercices de 
défense aérienne passive sont prévu» dans 
notre région dans ls nuit du 6 au 6 mal. 
De» conslgnea très stricte* ont été don
nées pour que toutes le* lumière* soient 
rigoureusement éteinte» ou lnvUlble* pen
dant la durée de l'alerte C'est, an effet, 
la précaution la plus élémentaire. Le 
bombardement d'une ville Industrielle est 
Incontestablement le premier danger qui 
la guette en cas de conflit. Il n'est réel
lement dsngereux que si les objectifs sont 
visible* la nuit, cas normal d'attaques 
aériennes. Or, les avion» moderne» dépas 
sent largement la vitesse avec laquelle 
l'alerte d'extinction peut être transmise 
du peste de repérage, surtout en ce qui 
concerne le» villes frontières. On peut 
donc estimer qu'en temps d e guerre 

A FAamkaie ds pim—il aie airectioa 
et de maîtrise de l'industrie textile 

L'assemblée trimestrielle qui devait 
avoir lieue le • mal, est remise A une 
date ultérieure, mais une permanence 
aura lieu samedi après-midi. 7 mal, de 
16 h. A 18 h. au alége. Café dea Orphéo
nistes. 

Cotisations, paiement dea 45 retraites de 
l'Amicale pour le mola d'avril, dea prime* 
de naissance, a 'a communion solennelle. 
des primes pour période mlUtaire, de» allo
cation» maladies diverses, des prestations 
des assurances aoelalea aux ayanu-droii 
(Caisse 31). De servie». MM. Deimotte, 
Qustln, Denéve. Lecat. Dutneux. Fcmrnler. 

An cours de l a nuit, une maroquinerie 
d e la rue de l'Aima 

reçoit la visite d'an cambrioleur 
Mercredi matin, ver* 3 h. 30, Mme Pla

teau qui exploite 70. rue de l'Aima, un 
commerce de maroquinerie, était réveillée 
par dea bruit* Insolite* semblant prove
nir de son magasin. Elle ouvrit la fenêtre 
de sa chambre pour se rendre compte 
de ce qui se passait,... e t vit sortir de 
chez elle un individu portant une malle 
sur le dos et tenant en main une valise 
et plusieurs couverture* de voyage, en 
fourrure. 

Mme Plateau se mit aussitôt a crier 
* Au voleur I », ce qui, on le conçoit, 
eut le don d'activer la fuite du cambrio
leur. 

Abandonnant aa malle trop encombran
te, l'homme remonta en courant la rue 

l'alerte serait presque eonseante n parait | de l'Aima pula tourna rue Saint-Vincent 
donc mdlspensable d'adopter dès le t e m p . Q e P a u l e n a l r e c t l o n ^ Touro^ng 

Quelques Instants plus tard, M. Darley, de paix un éclairage spécial Invisible pour 
la» avions volant a 800 mètre» d'altitude 
et qui permette néanmoins le travail, 
la circulation, l'activité de la cité et de 
ses défenseurs Jusqu'au survol de la ville 
par les avions ennemis. C'est dans ce but 
qu'ont été étudiées, pula essayée» officiel
lement les lampes du type DA.P. «pécial 
Elles ont été adoptées par les organismes 
officiels, entre autre» : la Ville d» Paris 
et la Préfecture de Police. Nou» «lgnalona 
que ces lampée sont fabriquées dans 
l'usine de la Société Flaga, A Wattreloa. 

La vente de charité 
du Parti social français 

Le P.S.F. rappelle A ses adhérente que 
la grande vente de charité pour ses 
oeuvres sociales, aura lieu les 14, 15 et 
16 mal. 

GRANDE RÉCLAME 
Pour continuer collection et Jusqu'à 

épuisement. NORD-CHARBONS donne un 
superbe couvert chromé par 5i«0 klloj 
ménage 1" qualité, S 145 fr. 75. On livre 
le ssmedl. 22. quai de Oand. Rx. T. 301 59 

A PARIS S'MEL RESSEMELAGE 
on répare et on soigne lea chaussnres. 667 

commissaire de police du l# p arrondisse
ment, avisé des faits, ouvrit une enquête. 
Aucune trace d'effraction n'a été relevée 
sur la porte d'entrée du magasin mais 
la police possède par contre, le signale
ment du malfaiteur : U s'agit d'un indi
vidu de 25 A 28 ans. assez mince, mesu
rant environ 1 m. 80. coiffé d'une cas
quette A carreaux et vêtu d'un Imper
méable très clair. 

Quant au butin, 11 consiste en une 
mallette de voyage .des sacs A main et 
couverture», le tout évalué à 3.500 francs 

aLaSUfOSTIE DO MOULIN. — Os Jeudi *. 
répétition A Af h. 30. Réunion d» Oomaals-
slon A 18 a . 4» 
* CERCLE SYftfPHONIQUE DE L'UNION 
DES MUTILAS. — Os Jeudi 5 mai, répéti
tion générale au alèse S l t h. 45. 

JOYEUX ACCORDÉONISTES DU CVL-
DE-FOUR. — Vendredi S mal, 4 1» h. 30. 
répétition générale. — Dimanche 8 mal, A 
10 h., réunion de commission: a 10 h. 30. 
répétition générale 

n a r a a o N D U S A N C I E N S C O A I B A T T A N T S 
ET SOLDATS. — Os Jeudi. I U t . » . répé
tition partielle pour las seoonrja ténor*. A 
20 h., ensemble par M Hochm Dimanche 
prochain 6 mal. a 19 h., assemblée de la 
section d'épargne. 

CHORALE « LA RENAISSANCE ». — Ce 
soir, jeudi S mal, A 1* b. 20, répétition 
générale au cercle. 

CHORALE DU FONTENOY. — Ce soir 
Jeudi S mal. a 1» h. 30. répétition générale 

3*, r. Pierre-Motte (0 

Une conférence à la paroisse 
Notre-Dame 

Ce soir, A 20 h. 30, dans la asile du 
Cercle Saint-Michel. 34. rue Rlchard-Le-
no:r, une conférence sera donnée aux 
hommes de l'Union paroissiale par M. Le-
vlton, mil i tant de la F N C. de Tour
coing. 

Le distingué conférencier traitera des 
deux récentes encycliques, sur le com
munisme athée et sur le racisme néo-
païen. 

Tous les hommes de bonne volonté, 
soucieux de ae documenter et de s'ins
truire sont Invités A cette conférence. 

Mesdames ! après une opération 
une bonne ceinture médicale eat indispen
sable Voua la trouvères 48, r. Aima. Rx 
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La réunion dn Comité des fêtes 
du Pile 

Le Comité s'est réuni au siège, le mar . 
dl 3 mal. Par suite du décès de son re
gretté président d'honneur, M. Derryx. 
le comité a décidé de confier la prési
dence d'honneur a M. Albert Claboot», 
dont l s jeunesse et l s c t iv i t é ne manque
ront pas d'apporter un concours précieux 
au comité. 

Après lea congratulations d'usage, le 
comité a décidé, en vue des fête» de» 24. 
25 et 26 Juin, de procéder A l'élection 
d'une m u K de la Jeunesse du Plie. 

Oseas élection aura lieu le dimanche 
18 mal. A 11 h . au Cinéma du Tilleul, 
rue Julea-Ouead*. 

Les Jeunes filles du quartier désirant 
concourir pour le titre sont priées de ae 
faire inscrire, tous les Jours, au siège du 
Comité. Clnéms du Tilleul. 

Le» inscriptions seront closes le dlman-
che 15 mal. a 10 h. 

Boulevard Gambette , un piéton 
est renversé par un automobil iste 

qui poursuit sa route. . . 
En traversant le boulevard Oambetta. 

mardi vers 23 h., M. Léon Cauchelle, do
micilié 40. rue de Tunis, a été renversé 
par une auto dont le conducteur pour-
aulvit sa route, sans plus «'inquiéter de 
l'accident qu'il venait de causer. 

Blessé A la tête, M. Cauchelle a reçu 
des soins de M. le docteur Rlchart, qui 
l'a fait transporter A l'hôpital de la ?Ta-
ternlté. 

Une ménagère faisait des emplettes . . . 
qu'elle omettait de payer 

Le commissariat de police du 1 " arron
dissement, a été saisi par l i m e s Caxon, 
50 ans. crémière. 115. rue de Tourcoing 
et Verrlest, gérante d'épicerie, 11. même 
rue, de deux plaintes en abus de con
fiance contre Julienne Morlval. née 
Allard, 25 ans . domiciliée 152, rue des 
Arts. Cette ménagère, peu scrupuleuse, 
se faisait en effet livrer des marchandises 
que l l e ne payait pas sur-le-champ, sous 
prétexte qu'elle avait oublié aon porte-
monnaie. Elle partait, le filet bien garni, 
et... oubliait aussi de revenir. 

Julienne Morlval sera poursuivie pour 
abus de confiance. 

TON COIFFEUR? JOSÉ • • • . * £ • • 
301lSd 

D e s manifestat ions sportives 
seront argauisso» pour la Pentecôte 

dans la* quartieri 
du Fresnoy, Mackellerie , L n x e m b o a r i 

Nou» voici A un mola de la Pantecôt* ; 
comme chaque année, le Comité dea fêtes 
ds ces trou, quertlers, soucieux ds donner 
a ce secteur le plu» d'anlmstion possi-

La réunion du Syndicat patronal 
des marchands de chaussures et bottiers 

Une délégation du syndicat central de 
Lille, conduite par son président général. 
M. Slron. asaisté de M. Pichaux. secré
taire ; de MM. Renard e t Dubrulle, mem
bres du bureau central, s'est rendue a la 
réunion organisée au Café de la < Ro
tonde », A Roubalx. a l'effet de consti
tuer le bureau local. 

Parmi la nombreuse assistance, nous 
avons remarque : Mme O. Rouzé : MM. 
Alfred Papillon. Denys, Wlllems. Bergsn. 
Mollet-Willem». Picsrt, Mariage, etc... 

A cet effet, ont été élus : Préaident, M. 
Alfred PaplUon : Secrétaire, M. Denys. 

Ls Comité a enviaagé l'adoption éven
tuelle du contrat collectif. 

Il a donné mandat au président géné
ral de poursuivre, avec tous les moyen» 
que lui confère la loi. les infractions 
constatée» a la loi * Le Poullen ». 

Il a é té discuté d* la position que d e 
vait prendre la délégation se rendant au 
Congrès fédéral, le 16 mal prochain. 
Part», sur le» questions suivante» : 

1) Radiation des Syndicat» dea gérants 
de succursales et dès collègues déposital-
îes d'un trust ; 2) Détermination d'un 
plan d'organisation de la corporation de 
la chaussure : S) Détermination des ba
i e s de l s stst lst lque obligatoire : 4) Or
ganisation d» la lutte contre la vente 
dan» lea usine» et lea contrebandier» d u 
commerce : 6) Nouvelle bas» de la pro
priété commerciale : 6) Comité de sur
veillance des prix ; 7) Congre» francal» 
et international 1838 ; 8) Achat* groupé» 
e t série* « publicitaire» ». 

Le dévoué président. M. Slron, termine 
son exposé e n faisant appel A l'union de 
tous le» patrons marchands d s chaussu
res pour une défense efficace. 

AVIS AUX SOCIETES DE PÊCHE El 
AUTRES UTILISANT LE CANAL. — Il est 
rappelé aux sociétés qui organisent soit 
des fêtes soit de* concours sur le canal, 
que les demandes tendant A Interrompre 
la navigation doivent être adressées à la 
Préfecture, au moins un mois et demi 
d'svsnce. 

Toute demande qui doit être formulé! 
sur pspler timbré à S fr*. ne parvenant 
pas dans ce délai ne pourra être examinée 

APPEL AUX ANCIENS DU S»» REGIMENT 
DE CHASSEURS A PIED RELGE. — Tous 
les anciens du régiment, habitant Rou
balx. Tourcolne et envltrm», «ont cordiale
ment invités à l'assemblée générale que ls 
Fraternelle tiendra le dimanche 8 mal. A 
Tournai. 

Le rassemblement des membres se fera 
prés de la gare de Tournai, face 4 l'Hôtel 
des Neuf Provinces, à 10 h. 30. L'assemblée 
générale ae tiendra daaa le local du soue-
groupement du Tournalsls, café de» Trois 
Pommes d'Orange, prés du Beffroi. A l'Issue 
d* celle-ci banquet par souscription: ins
cription auprès du aecrétslre J. Antbem. 
avant la réunion 

ASSOCIATION des ANCIENS du 4™' CUI
RASSIERS. — L'Association amicale des 
ancien» du 4in* Cuirassiers organise, pour le 
dimanche 22 mal. une excursion a Reims. 
Se fsire Inscrire pour le 10 mal au plus 
tard, soit au siège. 13 Orand Placé. A Lille. 
so:t au secrétaire. M. Ch. WUa. 31. rue 
d'Hem. à Roubalx. 

GROUPEMENT ARTISANAL de ROUBAIX. 
LANNOY ET LEURS CANTONS. — Ce Jeudi 
5 mal. de 18 h s 20 h., permaneno». 6T 
rue des Fabricants. 

UNION DES ARTISANS DE LA REGION 
DU NORD (U.A.R.N.). — Permanent c 
Jeudi 5 mal. 13, rue da Paya, de 17 h. à 
19 h., pour tous renseignement*. 

LES ARTISANS REUNIS. — Ce Jeudi, de 
17 h. à 19 h., permanence 56. rue du Grand-
Cbemln. 

UNION DES MUTILES ET REFORMES 
DE ROUBAIX. — La réunion préparatoire 
au Congrès de Pérlgueux. devant avoir lieu 
le Jeudi 5 mal. la permanence sera fermée 
le même Jour. 

RACING - CLUB DE ROURAIX. — Le* 
membre* du Rsclng sont priés d'assister a 
l'oblt de l'an de M. Raymond Wattinne. 
ancien président d'honneur, qui aura lieu 
le vendredi « mal. a 9 h., en iéglise Saint-
Jean-Baptiste 

AMICALE DES ANCIENS MILITAIRFS 
BELGES. — Ce Jeudi, au siège d* 18 h. A 
20 h., permanence pour la délivrance dea 
certificats de présence. Se munir du livret 
militaire, de la dernière mutation et de 
la carte d* membre. De service: MM Henry. 
Depretz et Pranchomme 

AMICALE ERNEST-LEGOUVS. — Réu
nion mensuelle le samedi 7 mal, A 18 h. 30, 
local habituel. 

VACCINATION ANTIVARIOLIQUE. — 
Aujourd'hui Jeudi S mai. d* 10 h. a 11 h.. 
séance ds vaccination» gratuite», rue de 
Caaael. 45. 

CROIX 
Us 

et gravement blessée à 1a tête 
par ans auto, rue de Lille 

Un grave accident e'eat produit mer
credi, ver» midi, rue de Lille, sur l'an
cienne route départementale Lllle-Rou-
bulx qu'emprunte le tramway s F s, A 
proximité du Pont de Croix. 

Un chauffeur de taxi, M. Pemand Ber
nard, âge <ie 43 ana, demeurant rue de 
Mouvaux, 22, a Roubalx, au service de 
M. Henri Wyatrsete. rue de l'Aima. 21 
Roubalx. conduisait aa voiture, venant de 
Fiers-Breucq e t ae dirigeant ver» la place 
de la République, a Croix. 

Le chauffeur, tenant sa droite, avait dé
passé la rue Qustave-Dubled quand il 
aperçut, roulant en eena inverse, u n tri
porteur. Afin d'éviter une collision possi
ble. M. Bernard ae dirigea vers le milieu 
de la chaussée. 

Malheureusement, au même Instant, 
une fillette Agée de sept ans. Danlelle 
Plcnlch, dont les parents demeurent 19. 
rue de Lille, quittant le trottoir de la 
rue de Lille, voulut tarverser la chaussée, 
tout en mangeant une tartine qu'elle 
tenait A la main. 

Malgré les effort* d u conducteur, l'auto 
dont l'allure n'était pas rapide, selon ses 
déclarations, heurta l'enfant, qui tomba 
sur le sol. la tête ensanglantée. On la 
transports aussitôt A la pharmacie Sam-
scen. rue de Lille, où elle reçut lea soins 
de MM. les docteurs Barroyer et Darras. 
Devant son état grave, les praticien» qui 
craignent une fracture du crAne. la firent 
admettre A l'hôpital de la Fraternité A 
Roubalx. On ne pouvait encore, mercredi 
•olr. se prononcer sur les suites de cet 
•ccldent. 

Une enquête a été ouverte par M. Beau-
droit, commissaire de police. 

LANNOY 
La fête nationale de Jeanne d'Are 

80, e n 

Les en fant s du Foyer la ïque d u jeudi 
au cirque 

Aujourd'hui Jeudi 5 mal. les enfants 
du Foyer laïque seront conduits »u cirque 
de la Foire de Roubalx. Les vieillard» de 
l'Hospice accompagneront les enfants. Le 
rassemblement se fera A l'Hôtel de ville, 
ter» 13 h. L'aller et retour se fera en auto
car Dans le programme de l'après-midi 
est comprise une visite des enfant» aux 
attractions du champ de foire. 

FCt'NION r>r LA SECTION DES MUTI
LÉS ET REFORMES. — Les membres de la 
section de l t 'nlon des mutilés et réformés 
de guerre se réuniront dimanche 8 mal, 
A 18 h., au siège, csfé Sprlet. place de 
la Liberté. 

A LA MATERNITE. — Tous les Jeudis. 
de 13 h. à 19 h. 30. orosu 1 tatlon* préna
tales gratulter k la maternité. 

ARGENT DE POCHE AUX VIEILLARDS. 
— Remis su comité de répartition: 30 fre. 
quête faite ehex M. Léon H«utem. rue 
Eugéne-Oulllaume, 10. 

MUSIQUE • LA FRATFUNELLE •. — Rè-
pétition su siège, à 20 h. aujourd'hui 
Jeudi S mal. 

Le dimanche 8 mal, A 
l'église Saint-Philippe, u n * 1 
lébrée A l'oècsslon de la fête nationale de 
Jeanne d'Arc. 

La musique municipal» donnera une 
audition au cours de la cérémonie A la
quelle prendront part les groupement* l o 
caux de la Fraternelle dee a n d e o s com
battant» e t de» Jeune» de 1TTJI.C. 

A U Fraternelle 
des andea» coabartaats de I •—sy, 

Lys, Tourner» 
Les membre* «ont invités A prendre 

part . le dimanche S mal, t la fête de 
Jeanne d'Arc, et A assister avec Ma Jaunes 
de 1TJ.N.C. A ta messe de 11 h. 10. Réu
nion a 11 h., s u alége. 

Une délégation sera désignée pour as
sister s u congre» d'Orchl**, i* u saal. 
et une autre A rassemblé* interooxejau-
nale A Salnghln-en-Melantola. le 2S mal. 
Ceux qui désirent y assister Sont invite» 
A s'inscrire auprès du président. 

Lee listes d'Inscriptions pour Ma i 
•Ions de Pentecôte, seront close» le 1» l 

MUSIQUE MUNICIPALE. — 
générale ce soir Jeudi 3. a 30 b_. 
l'Hôtel de villa 

ORPHEON MICHELET. — • l i i l îUl ia i de
main soir vendredi, à 30 h. 

LYS 
COLONIE BELGE. — Permanent» ce ssar 

Jeudi S, de 1» a 20 h . ctua M. Blilliilssal. 
192. rue d» Leers. 

AVIS AUX CHOMEURS, s» L» pnlaAag» 
aura lieu à lam alite aujourd'hui Jeudi S, 
A • h. pour le» nomma* et S 9 h. 30 pou
les femme*. 

HEM 
VACCINATION GRATUITE. — Demain 

vendredi 6 mai. de 9 h. a 10 h. 30: ~ -~ éessee 
N -D de Lourdes; Saint-Corneille. Vtetor 
Hugo et Pasteur. 

AVIS AUX CONTRIBUABLES. — Le OOn-
trûisur da* contributions dînantes assa à A» 
mairie a la disposition de» contrttruables l e 
Jeudi 5 de 14 h. 30 4 17 h. 

DANS LES ECOLES COMàfUNALXS, — 
Une distribution de friandise» offert»» par 
les Amicales laïque» a eu 11 su dan* Ma 
école* communales. Les déléguée de* Axel-
cales présents a U distribution ont été re
merciés de leur geste. 

WASQUEHAL 
CONSULTATIONS de NOURRISSONS. — 

Aujourd'hui Jeudi 3 mal. a 15 h., salle des 
fête* du Capreau pour lea lettre» A » D. 

WATTRELOS 
UN GARÇON D'fCURIF SE TIRE UNE 

BALLE DE FUSIL DE CHASSE DANS LA 
TETE. — M. Gaston Prlnlcebler, 57 ans. 
garçon d'écurie 4 la Brasserie wattrel'j-
elenne. domicilié rue Monge, 04, à Wat-
trelo». s'est donné la mort, dans la nuit 
de mardi à mercredi, en se tlrsnt une balle 
de fusil de chasse dans la tête. 

M Drlnkebler était malade depuis long
temps, et a sans doute accompli son geste, 
au coura d'une crise d* neurasthénie 

LES EXCURSIONS DE LA FRATERNRLLF 
UES COMBATTANTS A VERDUN ET EN-
ARTOIS. — Le voyage 4 Verdun en euto-
care aura lieu samedi 4 et dimanche 3 Juin 
[Pentecôte). Celui de* champs de bataille 
de l'Artola se fera lundi « Juin. Les Ins
criptions sont reçues tous les Jour» s u «lége 
des combattante. 15. Grand-Place, avant le 
13 mal. 

APRES LE BAL DU MUGUET DU S. C 
WATTRELOSIEN. — Voici le* numéros 
gagnants de ls tombols: 377. 279, «19 754 
«10. 839. 153. 858. 828. 122 335. «*3. 321 
Les lot» «ont A réclamer au siège du club 
café Lambaert. 21. grand place et ce. Jus-
qu'su 22 mal. 

Une quête au profit de la famille Del-
crolx. rapporta 35 fra 70. 

PARTI SOCIAL FRANÇAIS. — Aujoul-
d'hul. 4 20 h., au siège, permanence. — 
A 21 h., le* membre* du comité de Rou
balx donneront des consignes lmportsntes 

LES TAXES SUR CHIFFRES D'AFFAI
RES ET AUTRES POUR LE MOIS DE M41. 
— Les perception* surent li*u du 3 au 7 
mal inclus, de 8 h. 4 11 h. Le bureau sera 
ouvert pour les retardataires, le» 13. 20 
et 27 mal. l u i mêmes heures. 

AUX SANS-SOUCIS. — Aujourd'hui Jeudi 
5 mal. a 20 h., réunion de commission. 

A LA PATRIOTE. — Vendredi « mal a 
20 h. 15. répétition générale. 

AMICALE LAÏQUE DIT CRETINIER. — 
Dimanche prochain, a 10 h., su foyer réu
nion amicallste et réunion de commission. 
Jeux divers, bibliothèque ouverte de 
10 h. 30 4 11 h. 30. 

UNION CHORALE. — Aujourd'hui Jeudi 
5 mal. au siège, répétition générais » 
le b . 30. 

CHORALE SAINTE-THERESE. — La répé
tition aura lieu ce Jeudi A la Concorde. 4 
1» h. 45. i 

TOUFFLERS 
Une audition de l'Harmonie : 

à l'occasion 
de la fête nationale de Jeanne d'Are 
A l'occasion de ta fête naltonale de 

Jeanne d'Arc. l'Harmonie municipale de 
Toufflers. donnera une audition la d i 
manche 8 mal. au coura de la meeee de 
10 h. Elle Interprétera, sou* la direction 
de M. Anthlme Beghln, le programme 
«uiv»nt : 1*1 Parl»-Len», allegro de L. 
Blemant; 2-) Dejanlre, de C. Saint-Saên»; 
3 > la Walkyrle, «élection de R. Wagnat-, 
•ol l i tes : trompette, M. Narcisse Sequln : 
trombone, M. Charles Porest, sous-chef; 
basse. M. Jules Vannoote ; 4-) Taraas-
Boulba. d'Alexandre George, transcription 
de M. Pierre Dupont ; 5* Hymme d» l'In
fanterie de Marine, dénié avec tambour» 
et clairons, de Cappé. 

Une conférence sur Lourdes 
par Mgr Régent 

Mardi soir, 4 20 h. 30, s u cercle Saint-
Paul, les paroissiens de Toufflers, o n t e u 
la bonne fortune d'entendre Mgr. Régent, 
leur parler de Lourdes, la cité miracu
leuse. 

L'éloquence de Mgr. Régent eat trop 
connue pour que nous ayons A «aaaaAua; 
sur ta qualité de la causerie qu'U u* 
avec simplicité et conviction, et qui fu t 
une passionnante description des magni
fiques spectacles de fol et d'absolu* con
fiance e n l s Vierge, dont Lourdes e s t 
périodiquement le théâtre. 

Lee apparitions A Bernadette firent l'ob
jet d'un long expoeé de l'aumônier Bul l . 
taire qui commenta ensuite le» oéféiau 
nies du trlduum pour ta paix. 

De aplendldes projections Illustraient 
cette conférence instructive et attrayante 

Mgr. Régent avait été présenté par M." 
l'abbé Delattre, curé de "Toufflers, qu i s e 
fit ensuite l'Interprète de l'assistance 
pour remercier l'orateur. 

CONSULTATION DES NOURRISSONS. 
On Jeudi S. 4 15 h.. A l'école des fille» 

CHIFFRE D'AFFAIRES. — Perception de
main vendredi 8. de 9 A 9 h. 30. au débit 
Lesage. 

CHORALE PAROISSIALE. — 
mensuelle et répétition général*. 
Jeudi, 4 20 h., su Cercle St-Paul. 

LEERS 
AVIS AUX CHOMEURS. — Le pointe*» 

aura lieu aujourd'hui jeudi S. 4 10 h 
au local habituel. 

HARMONIE MUNICIPALE. — OS *olr 
Jeudi 5. 4 20 h., répétition général* au café 
Lory. rue de la Mairie. 

ANNAPPES 
AMICALE DF8 ANCIENS 

L'ECOLE LIBRE. — Dimanche 
11 h. 30. a la place, nssemblement a u 
tour du drapeau p -artietper eux cé
rémonies officielle* i • fête de saint» 
Jeanne d'Arc. 

SAILLY 
CHIFFRE D'AFFAIRES. — Perception le 

samedi 7. de 14 h. A 14 h. 30. au débit Doby. 

CYSOING 
M a pour 

et rébellion 
Le chef de brigade Edouard Lefebvre a 

déféré, mercredi après-midi, au Parquet 
d» Lille, un garçon-boucher, Charles D*l-
dicque. Agé de 39 ans, domicilié rue d e 
1 Eglise, A Tressln. Celul-ct c'était rendu 
dans un café de Camphln, où après u n e 
discussion avec le tenancier, a u sujet d u 
règlement des consommations, l s garde de 
la commune d u t intervenir. Oe ileniiai . 
en raison de l'attitude du garçon-bouch*ra 
dut faire appel A ta gen i lan iml i de Cy-
solng. Charles Deldlcque a été lanilrat 
d'outrage», rébellion e t Ivresse publique. 

• fl H ' du «Joursal d* ReeAaix > du jeudi S «ai 1938 — N* M. * 

i^MON CŒUQ 
FT ATTENDAIT 

Ptttie Dhuel 
— Las voée» dé Dieu sont quelquefois 

essjajgaas. n n e nous appartient pae de 

devons nous soumettre 
è a s '*»»*iH Nous devons f s i r s e t qu'U 

ssnnataliii a a répondit pas . 

vieux prêtre, d a n s son 
letnandalt : * Voua 

i faire tout ce que la bon Dieu 
T o u s ê te s bien soumise A aa 

I I » - «Ha répondit le»tament , 
grisas vo i s basas et profonde : 

•ss J e veux bien faire tout ee nus ls 
• M i Dieu désire J e suis bien soumise 
è a s veapBté... mais je n s psxefaAj pas 

SAS nrejndrait tant u s suite cet 

X X X I I I 

rrancola s'était chargé de Tolnet. P e n 
dant une aemarne seulement, laargotte 
et Julou devaient s'occuper de lui pour 
permettre au Jeune h o m m e d'accom
pagner Afadelelne et Jean-Bernard e n 

SL. 
l a f»aj)srs comprit alors qu'elle savai t 

gfjgtt très r*ochalne 

O n avait dit A l'enfant que aa m a m a n 
allait s s soigner s i guérir. D a n s s s 
naïveté , 11 avai t accepté os meruonge et 
s'était résumé A la aéparation s a n s 
aucuns difficulté. 

jjtJjsjBxesa» n'avait p a s manifes té sa 
douleur. 

D i e acceptait la volonté de Dieu... 
S a n s qu'un le lui eût dit formellement. 
elle avait compris que sa m a le cl le é ta i t 
crmtéurieuae ; dés Iota, elle avait eu b â t s 
d'écarter d'elle ce t enfant jeune e t s a i n 
dont el le ne voulait pas compromettre 
la santé . 

Pourtant . François qui connaissai t bien 
la Jeune femme, vit son regard s 'atta-
chant A l'enfant le plus longtemps pos 
sible tandis qu'on emmenai t celui-ci pour 
éviter l'émotion du départ. 

Et 11 pensa : 
« C'est à cette minute qu'elle meurt 

réel lement. O n la tus .» 

Lee trois voyageurs se rendirent tout 
d'abord A Lausanne, où on leur avait 
Indiqué un apédallate fameux. 

Au fond de aon cœur Jean-Bernard 
gardait une espérance, n lui semblait 
impossible que a fade l e lne lui fût enlevée 
ainsi . 

n se faisait Uluslon sur tas progrès 
du mal. 

François , lui. s'en rendait mieux 
compte, n avai t ermacience de la gra
vité de la situation. Chaque jour, à cha
que heure, ht f emme pour laquelle U 
ava i t u n e si fraternelle affection s 'avan
çait vers l'éternité. 

Et il s e voyait, c o m m e tous, Impuis
sant A arrêter e s m a l Inexorable. I l e n 
suivait les ravages sur e s cher visage. 
D é ta i t désespéré. 

François n e pouvait pardonner A 
Jean-Bernard. 

Il sentai t bien que aon cousin n'avait 
jamais compris Madeleine, qu'il n'était 
pas digne d'elle, qu'U l a v a i t t u é s peut 
à peut . 

Il n'approchait ta Jeune femme qu'avec 
uns uouesur et uns tandresas infinie*. 

D a n s son désir ardent de faire 
quelque chose pour elle, U aurait 
voulu qu'elle souhai tât l'impossible afin 
d'essayer de le lui donner. 

n eût volontiers gaspillé s s fortune. 
n ne tenai t plus A rien. T o u t lui parais 
sai t mesquin et négligeable auprès de 
la douleur qui les écrasait tous. 

Le médecin ne laissait aucun espoir 
U avait d i t : 
— N e la tourmentes pas . Faite» c e 

qu'elle désire. C'est déJA aases cruel 
d'avoir dû lut enlever son fils. Personne 
ne peut plus rien. C'est une question de 
semaines. . . de Jours peut-être. . . 

Madeleine avait mani fes té aa grande 
envie d'habiter un chalet au bord du 
lac Léman. 

François se mi t immédiatement A le 
rechercher, n e n découvrit un char 
mant , très confortable, avec une belle 
terrasse au-dessus de l'eau. Il le retint 
sans m ê m e s'Informer de son prix. 

Une belle chambre s'y trouvait, qui 
donnait sur le tac. D e Lerraud eut un 
affreux e e i r e m e m de cœur : c Ce sera 
la chambre de Madeleine. pensa-t-U. et 
c'est-lA qu'elle mourra I » 

On choisit pour transporter la m a 
lade une de ces belles Journée» d'automne 
où l'atmosphère d'une l impidité s ingu
lière permettait de découvrir un mer
veilleux paysage que dominai t le Mont 
Blanc radieux. 

D e s barques nombreuses animaient 
l'eau trarigparenu. 

La Jeune f e m m e parut ravie de c e 
décor. 

Elle était d'une douceur angélique. 
Jamai s une plainte ni un murmure. EUe 
ne réclamait m ê m e pas Tolnet . Pour
tant el le avait disposé les photographies 
de l 'enfant autour d'eUe, d a n s la c h a m 
bre et elle ne cessait de les regarder 

Elle témoignait A Jean-Bernard une 
tendresse admirable. 

On avait l'Impression, n o n seulement 
qu'elle lui avait tout pardonné, mal» 
qu'elle cherchait encore à s'excuser de 
lui faire traverser des heures aussi 
crueUes. 

EUe tentai t parfois de l'éloigner d'elle 
comme pour distraire la douleur d u 
Jeune h o m m e e t procurer un dérivatif A 
as peine. 

Elle l'envoyait A Lausanne ou A 
Genève, sous prétexte de commissions 
fuUles. mais e n réalité pour l'obliger A 
secouer quelque temps s s tristesse et lui 
permettre de se reposer. 

D a n s cee momente-lA. François d e m e u 
rait seul auprès d'elle. 

U n jour, el le lui dit : 

— J'ai autant de souci pour J e a n -
Bernard que pour Tolnet . 

Et comme U feignit de ne pas c o m 
prendre r 

— François, vous saves bien ce que Je 
veux dire. Heureusement, je vous laisse 
A coté d'eux. 

On mat in elle appela de Lerraud 
auprès d'elle. 

— Mon ami, dit-elle. Je vous le 
demande, ne laissez pas seul trop long
t emps m o n Tolnet . 

C'était son congé, 
n se d i t : 

— EUe mourra et je ne serai pas A 
côté d'elle Ma tendresse était pourtant 
toute de pureté. Pourquoi faut-U qu'elle 
e n soit ainsi privée. 

Le soir même. U partait . Au moment 
de quitter la villa. U demanda seule
ment à Madeleine la permission de 
l'embrasser. 

EUe consentit avec un sourire : 
— Vous partageres ce baiser avec 

Tolnet , murmura-t -eUe. 
Elle fut ensuite d'une force a d m i 

rable. 
Lerraud montra moins de courage et 

ne put cacher ses larmes. 
— François, dit -e l le . Je suis cruelle 

de vous éloigner de moi en ce moment , 
mais c'est à cause de mon enfant blen-
a lmé J e vous confie o s que t'ai de plus 
cher au monde C'est pounj'-ol Je m e 
prive de votre présence... e t ne vous 
garde pas près de mol pour l'heure que 
vous savea. 

Alors U comprit qu'elle avai t décou
vert le secret de son â m e e t 11 goûta 
une amère douceur A penser que. du 
moins, el le ne mourrait pas en ignorant 
l'affection profonde e t désintéressée 
qu'il n'avait cessé d'avoir pour elle. 
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Depuis qu'on avait a m e n é Madele ine 

au bord du lac son état semblait s'être 
un peu amélioré. 

Jean-Bernard se laissa tromper par 
cette modification apparente , m a t s n i l s 
docteur qui cont inuait ses vis ites , n i l a 
malade e l l e -même, n e se firent a u c u n e 
Illusion. 

Tous deux ee rendaient parfa i tement 
compte que l'heure é ta i t proche 

Un matin, la jeune f e m m e di t s u 
docteur : 

— Croyes-vous mon m a l à tel point 
contagieux qu'on n e puisse, s a n s s a u 
cer laisser venir, auprès de moi, u n e 
personne Jeune m ê m e e n prenant tes 
précautions nécessaires T J e vous d e 
mande de m e répondre e n coxrstdenoa. 
Je ne m e fais aucune Illusion, je —«y 
entièrement soumise à km volonté d e 
Dieu mais 11 est une affaire eas ans 
tient s u cœur et que J'aurais voulu 
régler avant de partir. 

Le docteur répondit : 
— A condit ion que vous 

strictement les conseil» que j e 
ners l , vous pouvea, 
venir cette peraunne auprès de 

Madele ine parut aussitôt sousssjjée. 
— Tous m'enlèves du oceur u n t a r 

de» u écrasant, d i t -e l le : m o n non ejsa» 
teur. je voua e n leiiwimle. 

U 
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